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Le Flat Iron, vues stéréoscopiques années 20. Aujourd’hui, un nouveau 
propriétaire en a reçu les clés moyennant 2 millions de dollars. 

 
  



[1925, mercredi 11 mars] 

Up late — worked on U. A. — SH return 6 p m — SL call — out to 
Tiffany — SL’s room — subway to Boys at Belknap’s — all present SL & 
RK lv m early — GK, HPL & Leeds later — stop Tiffany — GK’s room 
— home 5:30 a.m. & retire. 

Levé tard. Travaillé pour le numéro d’été de United Amateur. Sonia 
revient le soir à 6 heures. Visite de Loveman, on descend au Tiffany, puis 

chez Loveman. Pris le métro pour se retrouver tous chez les Belknap. Tous 
sont là. Loveman et Kleiner repartent de bonne heure,  

Kirk, Lovecraft et et Leeds plus tard. Encore le Tiffany, 
 puis chez Kirk. Je rentre à 5h30 et couché. 

À nouveau la conjointe et séparée : l’épouse rentre à 6 heures, l’époux s’en va 
et passe la nuit dehors, discutant jusqu’à l’aube à l’étage au-dessus chez Kirk. 
L’après-midi, il reprend la machine à écrire pour l’association des Journalistes 
Amateurs. Il n’est pas obligé : maintenant, auteur publié dans Weird Tales, 
accepté comme fictionniste, les tâches qui étaient les siennes dans l’association, 
critique littéraire, vulgarisation scientifique, n’ont plus rien de prioritaires. 
Mais ses années dans l’association, sa participation au journal, ont été sa 
première école. Celle de la publication, celle de la commande, celle aussi — 
tant de fois il reprenait à 22h50 le train de Boston qui le ramenait à Providence 
à 1 heure du matin — d’une socialisation, d’échanges épistolaires avec nombre 
de ceux qu’il retrouve maintenant sur le terrain de la fiction. D’ailleurs, où a-
t-il rencontré Sonia ? À Boston, à un congrès de la United Amateurs. Dans le 
journal, ce fait minuscule : ce joyau d’architecture qu’est le Flat Iron est 
revendu à des promoteurs privés. Il y a quelques années, on y a ajouté cette 
verrue à son pied, censée mimer le Nighthawk de Hopper, dont le modèle réel 
de rue en angle aigu est plutôt dans Greenwich Village sur la VIème Avenue, 
depuis que Hopper est devenu comme Rothko un peintre pour calendriers et 
cartes postales, quand un Charles Sheeler est toujours aussi méconnu. Ne 
jamais oublier, quand Lovecraft s’enfonce progressivement dans la plus abjecte 
misère, comment cette société est avant tout une machine à faire de l’argent — 
mais que ceux-là s’en moquent bien, de la littérature qui retourne (dirait 
Francis Ponge) le monde comme un parapluie. Chaque nom cité par le Times, 
en imaginer le visage, les voir à Central Station, descendant de leurs 
compartiments 1ère classe, en provenance de Chicago, Minneapolis, Seattle. 
Nous ne sommes pas indemnes de la leçon. 



New York Times, 11 mars 1925. L’immeuble dit Flat Iron, un des plus célèbres gratte-
ciels de New York, a été vendu hier à un syndicat constitué de banquiers et de 
promoteurs immobiliers. La propriété, recouvrant entièrement le bloc délimité par 
Broadway, la Vème avenue et les 22 et 23ème rues, est estimé 2 025 000 dollars et a été 
revendu par la Société Américaine de Propriété et Construction, dont le président est 
R G Babbage. Un syndicat constitué par L N Rosenbaum, entouré de W S Hammons, 
banquier de Portland, David H Knott de la chaîne d’hôtels Knott, et de Harvey L Clark, 
président de la compagnie d’électricité Puissance et Lumière, ont signé le contrat pour 
l’acquisition de la propriété. Le cabinet Ingle & Schuldknid représentaient les 
acheteurs. L’immeuble du Flat Iron est haut de vingt étages et a une façade de 25 mères 
sur la 22ème rue, de 60 mètres sur la Vème Avenue et idem sur Broadway. La 
construction est estimée à 1 000 000 de dollars, et le terrain à 1 025 000. Il a été 
construit sur la fameuse parcelle du « fer à repasser » en 1901, sur la propriété de 
Hickson W Field et Samuel et Mott I Newhouse. Le côté donnant sur la 22ème rue a 
supposé la démolition des appartements Cumberland, pour faire place au gratte-ciel. 
Les plans de la structure ont été conçus par D H Burnham, architecte à Chicago, et le 
chantier mené par la société George A Fuller. Le bâtiment est un des premiers gratte-
ciels à avoir bénéficié d’une ossature métallique. C’est le cinquième achat en dix mois 
auquel procèdent les syndicats dirigés par M Rosenbaum, la plupart en immeubles de 
bureaux dans les plus grandes villes du pays. Parmi ces achats, le Metropolitan Lige 
Insurance Building de Minneapolis, le Coca-Cola Building de Kansas City et le 
Railway Exchange Building de de Seattle. Toutes ces propriétés ont été acquises par le 
syndicat de M Rosenbaum pour un investissement dans l’immobilier d’affaires. 

 
 
 
 
 



 


